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grande fut la part de celui-ci dans l'octroi, en fevrier 1803, de

l'Acte de Mediation et la nomination de d'Affry au poste de

chef du gouvernement. Ce n'est qu'en decembre 1803 que Ney
quitta la Suisse, sa mission terminee. N'est-il pas possible des
lors que le landammann, cedant aux supplications du syndic
payernois, ait attire l'attention du « brave des braves » sur le
jeune Vaudois?

Henri Perrochon.

SOCIETE VAUDOISE
D'HISTOIRE ET D'ARCHEOLOGIE

Seance du samedi 16 fevrier 1946, ä la Salle Tissot, ä Lausanne.

M. Marius Perrin, president, ouvre la seance ä 15 h. 15. L'assis-
tance est extremement nombreuse et a peine ä trouver place dans la
Salle Tissot. Dix nouveaux membres sont admis par acclamation au
sein de la societe : M. et Mme Charles Veillon, ä Lausanne (membres
ä vie) ; MM. Edouard Besse, instituteur, ä Grandson; Benjamin
Cornuz, maitre aux Ecoles normales, ä Lausanne ; Florian Cosandey,
professeur ä l'Universite, ä Lausanne ; Samuel Gex, journaliste, ä

Lausanne; Ernest Giddey, licencie es lettres, ä Lausanne; Henri
Onde, professeur ä l'Universite, ä Lausanne; Georges Panchaud,
directeur de l'Ecole superieure de jeunes filles, ä Lausanne ; Ferdinand

Porchet, ancien conseiller d'Etat, ä Lausanne.
Le president annonce ensuite aux membres de la societe que les

circonstances ont amene la « Vaudoise » ä se separer de l'lmprimerie
Centrale, apres une collaboration de pres d'un demi-siecle. Mais la
Revue historique vaudoise n'en continuera pas moins ä paraitre ; confiee
aux soins de l'lmprimerie La Concorde, eile s'engage courageusement
dans sa cinquante-quatrieme annee, sure de pouvoir compter sur ses
amis.

M. Arthur Piaget, professeur honoraire de l'Universite de Neuchätel,
ancien archiviste d'Etat, a fete, le Ier decembre 1945, son quatre-
vingtieme anniversaire. La Societe vaudoise d'histoire et d'archeologie
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dont M. Piaget est membre depuis de nombreuses annees, a saisi
cette occasion de temoigner sa reconnaissance, son estime et son
admiration ä l'homme et au savant de qui les recherches et les travaux
honorent non seulement la Suisse, mais encore — et de quelle ecla-
tante fa<;on — l'Histoire elle-meme. L'assemblee unanime applaudit ä

la decision prise par le comite de decerner ä l'historien neuchätelois
le diplome de membre d'honneur.

M. le professeur Louis Junod, archiviste cantonal, expose,
documents ä l'appui, un cas de propagande revolutionnaire en 1794. Cette
etude de « petite histoire », bien faite pour permettre de comprendre
la « grande », paraitra dans le prochain numero de cette revue.

M. le Dr Paul Reinbold et M. le professeur Florian Cosandey
presentent ensuite Rosalie de Constant et son herbier. Avec beaucoup
d'esprit et une grande delicatesse de coeur, le Dr Reinbold rappelle
tout d'abord le souvenir — et les malheurs — de l'artiste, de la grande
artiste que fut la Cousine de Benjamin Constant. Passionnee de bota-
nique et se refusant, selon l'expression de Theophile Gauthier, ä

assassiner les fleurs entre des feuilles de papier pour les injurier ensuite
en latin, eile les a dessinees et peintes, ces fleurs qu'elle aimait tant,
avec une etonnante minutie, avec un talent tout ä fait exceptionnel.
Et c'est un plaisir pour M. Cosandey, professeur de botanique, de
reconnaitre que cette femme de goüt fut une bonne botaniste: les
mille deux cents aquarelles qu'elle a laissees, dans quatorze gros in-
folio conserves au Musee de botanique, temoignent toutes d'une par-
faite connaissance de la plante.

Les membres de la « Vaudoise » et leurs amis furent facilement
convaincus et enthousiasmes. Avec soin et avec goüt, MM. Reinbold
et Cosandey, aides par Mme Cosandey, avaient organise une remarquable
exposition dans la Bibliotheque du Musee des Beaux-Arts. Chacun
s'attarda devant les gros volumes mis ä sa portee, devant les planches
quidecoraientla salle et dont quelques-unes, d'une etonnante fraicheur,
sont de veritables petits chefs-d'oeuvre. On aimerait qu'un livre put en
offrir bientot la reproduction au public, avec le texte des charmantes
et savantes communications de MM. Reinbold et Cosandey.

J. C. B.
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